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CONCOURS DES PAïOI"?

1989

BUC£E

Je l'ai aperçue près ou ruisseau et fus sèûuib par sa beaubê. Sur
sa robe ûe ùrap épais il a avaib boube la brisbesse ou monûe.

Elle ne portait pas de souliers, ses pebibs pieùs étaient plein äe
berre. Itoi je regarûais, ébonnè, banb ùe beaubé eb ùe misère.

Ses jolis yeux couleur ûe ciel, son regard perûu vers l'horiaon,
ses mains joinbes vers le soleil eb ses cheveux couleur ûe blé,
ûonnaienb 3 ma jolie pauvresse la beauté û'un mabin ûe prinbemps.
Elle avaib l'air ù'une princesse eb j'ai eu envie ùe l'emparber.

Je me babbrai conbre bous, mni qui êbais fils ûe rai, mais je ne
renoncerai jamais 2 l'Amour.

J'ai gagné; ûans mes bras j'ai pris ma princesse eb l'ai emportée
vers les montagnes ofi, ivre ûe bonheur, nous avons vécu un Amour

plein û'êbernitô; mais nous revenons toujours prés ûu joli
ruisseau ù'argent, lui qui fut le témoin ùe nobre Amour il g a

longtemps, bien longtemps.

lin soir û'êté le jngau ûe ma vie s'est brisé. Ce coeur ûe ma mie
s'esb arrêbé; alors j'ai pris le corps ùe ma princesse eb je l'ai
enfoui au fonù ûe mon coeur pour baujours.

Eb puis un jour ùe septembre, prés ûu ruisseau, je suis revenu; et
la, couché au harû ûe l'eau, j'ai pleuré mon bonheur perûu.

Ces feuilles jaunes ûe l'automne en se posanb prés ûe mon chagrin
m'onb ûib ûoucemenb : "ùans la vie, il g a baujours un chemin qui
méne â la lumière ofi un coin ûe ciel nous faib la fébe. Ce monûe

alors est fier ùe nous avoir enfin repris". Pourtant on ne peut
pas oublier.

Bien ûes larmes onb encore coulé...Oui mais la vie esb plus forbe
eb bonjours an esb prêb 3 l'aimer.

Charlg 2ERIHAWEN
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